
526 L'ENSEIGNEMENT PRIMAIRE

l'obtention d'un diplôme leur permettant d'enseigner, moyennant brevet
classique obtenu à une Ecole normale ou au Bureau central.

3° Des cours temporaires de vacances de 4 à 5 semaines pour les ins-
titutrices en fonction, lesquelles pourront obtenir sur épreuves satisfaisantes,
un brevet d'enseignement après deux séries de cours de vacance et une
année d'application.

Ces trois catégories de cours seraient données théoriquement et prati-
quement, selon les lois psychologiques et pédagogiques, et disposeraient
chacune d'une école d'application.

Les notes pédagogiques explicatives en rapport avec le programme de
l'Ecole ménagère de Saint-Pascal ne seront imprimées qu'après expérience
et application pédagogique au cours normal.

A. BEAUDET, Ptre.

Directeur de l'Ecole Ménagère de Saint-Pascal,

Cercle Pédagogique

Au CEnacLE PEDAGOGIQUE de l'Ecole normale de Valleyfield, 9 févrr,
1912. Causerie pédagogique sur l'attention et les interrogations, entre Mllc
Marie-Ange Laplante et Antoinette Boyer.

ANTOINETTE.-Bonsoir, ma chère amie ! Combien je suis heu-
reuse de venir causer avec vous c

MARIE-ANGE.-Bonsoir, Antoinette ! Ma joie de vous revoir
n'est pas moindre que la vôtre. Précisément je me demandais ce qui pou-
vait me priver si longtemps du plaisir de votre visite. e

ANT.-Rappelez-vous que je suis devenue institutrice, que j'ai charge
d'âmes et que pour me tenir à la hauteur d'une tâche aussi sérieuse, je dois
sacrifier bien des distractions enviables, délicieuses même. Quand je
songe à tout ce que je dois donner à ces jeunes enfants qui attendent de d
moi la culture par laquelle leur esprit s'orientera vers la vérité, leur volonté,
vers le bien, leur cœur, vers tout ce qui est bon, je voudrais avoir des années ta
d'expérience, une science étendue, une vitalité que rien ne saurait affaiblir; se
et alors, vous le comprenez, j'économise les moindres instants qui ne nie Ca
retiennent pas auprès de mes élèves. tri

M.-A.-Doucement, ma chère amie. Certes pour réussir dans la
belle carrière que vous avez embrassée, il faut de l'ardeur, mais sachez
la maintenir dans des limites raisonnables.... Je crains que vous ne vous un
laissiez emporter par un zèle indiscret. En attendant l'expérience que la
procurent les années, servez-vous de celle d'autrui. Quant à la science, l
rappelez-vous que Montaigne demande, lorsqu'il s'agit de l'éducation des pît
enfants: "un maître dont la tête est bien faite, plutôt qu'un maître dont
la tête est bien pleine." N'allez pas, non plus, vous exposer à perdre vos Pa]
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